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Denis Diderot
Écrivain, philosophe et encyclopédiste français
	Né en 1713 à Langres

	Décédé en 1784 à Paris

	Quelques-unes de ses œuvres :
	Jacques le Fataliste et son maître (1796), roman

	Paradoxe sur le comédien (1830), essai

	Le Neveu de Rameau (1891), dialogue






Né en 1713 à Langres, Denis Diderot est l’un des philosophes majeurs du siècle des Lumières. Il est surtout connu pour avoir été pendant vingt ans, avec Jean le Rond d’Alembert (de 1747 à 1765), le directeur de l’Encyclopédie, dont il a rédigé plus d’un millier d’articles. Auteur prolixe, il s’est essayé à plusieurs genres littéraires : il a écrit des romans, comme Jacques le Fataliste et son maître (1796), des essais philosophiques, comme la Lettre sur les aveugles à l’usage de ceux qui voient (1749), des dialogues philosophiques, comme Le Neveu de Rameau (1762), ou encore des pièces de théâtre, comme Le Fils naturel ou Les Épreuves de la vertu (1757). Il est mort à Paris en 1784.



Supplément au Voyage de Bougainville
Deux mondes bien différents : Tahiti versus l’Europe
	Genre : conte philosophique

	Édition de référence : Le Neveu de Rameau et autres dialogues philosophiques, Paris, Gallimard, coll. « Folio Classique », 1972, 434 p.

	1re édition : 1796

	Thématiques : mythe du bon sauvage, nature, culture, civilisation européenne, religion, sexualité




Rédigé en 1772, puis publié de façon posthume en 1796, le Supplément au Voyage de Bougainville est un conte philosophique qui se présente comme un dialogue. A et B discutent d’un récit publié par Louis Antoine de Bougainville (navigateur français, 1729-1811) en 1771, dans lequel celui-ci raconte la découverte qu’il fit de Tahiti pendant l’un de ses voyages autour du monde. A et B se servent de ce texte pour comparer les mœurs tahitiennes et les mœurs européennes. Les mœurs tahitiennes étant plus conformes à la nature, l’interrogation centrale de l’œuvre est la suivante : la civilisation est-elle supérieure à la nature ?
Pour aller plus loin dans votre étude de l’œuvre, consultez aussi :
	la fiche de lecture sur Supplément au Voyage de Bougainville


Découvrez également de nombreux autres documents téléchargeables en quelques clics sur lepetitlittéraire.fr !





  

  
    
      QUESTIONNAIRE

    

  

  
    
      	
        1.Ce texte comprend plusieurs récits emboités les uns dans les autres. Lesquels ?

        
          	
            (7 lignes)

          

        

      

      	
        2.Qui sont A et B ? Qu’est-ce qui les différencie ?

        
          	
            (10 lignes)

          

        

      

      	
        3.Questionnaire à choix multiple. Une seule réponse est possible.

        
          	
            a)Le Supplément au Voyage de Bougainville a été écrit suite :

            
              	
                au voyage de Diderot à Tahiti

              

              	
                à la publication d’un journal de voyage par le navigateur Bougainville

              

              	
                à la découverte de l’ile de Tahiti par les Européens

              

            

          

          	
            b)Diderot est d’avis :

            
              	
                qu’on doit comparer les mœurs otaïtiennes aux mœurs européennes afin de juger du bienfondé des unes et des autres

              

              	
                que les mœurs des Otaïtiens doivent être jugées en fonction des lois occidentales

              

              	
                que, étant fondées sur des lois totalement différentes, on ne peut juger les mœurs des uns par celles des autres

              

            

          

          	
            c)Au début du Supplément, A constate que le climat n’« a pas tenu parole » (p. 172). Le ciel étoilé de la veille présageait une belle journée, mais le temps est au brouillard. Ces considérations sur le climat :

            
              	
                font écho à l’impossibilité de l’homme de se plier à une loi qui lui imposerait une constance amoureuse

              

              	
                constituent une simple discussion servant à planter le décor du dialogue

              

              	
                sont un prétexte d’A et B pour ne pas sortir et rester à l’intérieur afin de discuter du Supplément

              

            

          

          	
            d)Selon A et B, la jalousie est-elle dans la nature de l’homme ?

            
              	
                oui, tous les hommes sont naturellement jaloux

              

              	
                non, seuls sont jaloux ceux qui ont peur de manquer de quelque chose et ce sentiment de manque vient d’un droit de propriété qui, lui, n’est pas dans la nature

              

              	
                tous les défauts et qualités de l’homme sont également dans la nature

              

            

          

          	
            e)La nature au sens où l’entend Diderot est :

            
              	
                « l’ensemble des caractères, des propriétés qui définissent un être »

              

              	
                « principe actif, souvent personnifié, qui anime, organise l’ensemble des choses existantes selon un certain ordre »

              

              	
                « le monde physique ; l’ensemble des choses qui présentent un ordre ou se produisent suivant des lois ; l’ensemble de tout ce qui existe » (Le Petit Robert 2010)

              

            

          

        

      

      	
        4.Lisez attentivement le chapitre 2 « Les adieux du vieillard ».

        
          	
            a)Résumez les propos du vieillard.

            
              	
                (10 lignes)

              

            

          

          	
            b)À quel type de discours a-t-on affaire ?

            
              	
                (3 lignes)

              

            

          

          	
            c)À votre avis, pourquoi Diderot place-t-il d’abord les adieux du vieillard alors que, chronologiquement, ceux-ci devraient apparaitre après la conversation entre l’aumônier et Orou ?

            
              	
                (5 lignes)

              

            

          

        

      

      	
        5.Dans le chapitre 3 (« L’entretien de l’aumônier et d’Orou ») et le chapitre 4 (« Suite de l’entretien de l’aumônier avec l’habitant d’Otaïti »), le lecteur découvre les mœurs des Otaïtiens.

        
          	
            a)Comparez, à l’aide d’un tableau, les mœurs européennes et les mœurs otaïtiennes.

          

          	
            b)Qu’en concluez-vous ?

            
              	
                (7 lignes)

              

            

          

          	
            c)Selon vous, quel est le but de l’auteur en confrontant ces deux sociétés ?

            
              	
                (7 lignes)

              

            

          

        

      

      	
        6.Pourquoi Diderot présente-t-il son œuvre sous forme de dialogues ?

        
          	
            (15 lignes)

          

        

      

      	
        7.Quelle est la conclusion du dialogue entre A et B ? Diderot apparait-il comme un révolutionnaire ? Justifiez.

        
          	
            (15 lignes)

          

        

      

      	
        8.En quoi le Supplément au Voyage de Bougainville se rattache-t-il à la philosophie des Lumières ?

        
          	
            (15 lignes)

          

        

      

    

  





  

  
    
      CORRIGÉ

    

  

  
    
      	
        1.Ce texte comprend plusieurs récits emboités les uns dans les autres. Lesquels ?

        
          	
            D’une part, Diderot met en scène une conversation sous forme de dialogue entre deux personnages, A et B. Ceux-ci discutent du récit que le comte de Bougainville a consacré à son célèbre voyage dans les iles du Pacifique de 1766 à 1769.

          

          	
            D’autre part, un de ces personnages, B, lit à A des extraits d’un prétendu Supplément au voyage de Bougainville, dont on ne sait pas vraiment qui en est l’auteur. Ces extraits sont eux aussi des dialogues, cette fois entre un aumônier et un Otaïtien appelé Orou. La lecture des extraits de ce Supplément constitue donc un récit emboité dans le dialogue entre A et B.

          

        

      

      	
        2.Qui sont A et B ? Qu’est-ce qui les différencie ?

        
          	
            A et B ne sont pas nommés. Il s’agit de deux individus qui, en attendant que le brouillard se dissipe, commencent à discuter du Voyage autour du monde de Bougainville. Le fait de n’avoir que des lettres leur ôte une bonne part de personnalité (la parole circule de l’un à l’autre sans que l’on sente bien la différence entre les deux voix). Cependant, ils se distinguent tout de même par le fait que A n’a pas lu l’ouvrage de Bougainville, tandis que B est en train de le lire. A interroge donc B à propos du navigateur. Par conséquent, on peut
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Les moeurs des Européens

Les meeurs des Otaitiens

Ils croient en l'existence d'un Dieu pergu
comme un « grand horloger », créateur du
monde, invisible, mais présent dans chaque
chose. C'est Dieu qui a dicté aux hommes
les lois, ainsi que la différence entre les
bonnes et les mauvaises actions.

Ils ne semblent pas avoir de croyance
particuliere.

Les hommes et les femmes peuvent s'unir a
certaines conditions et, une fois mariés,
s'appartiennent pour toute la vie.
L'infidélité est perque comme un crime et
est punie.

Ils jugent ces régles contraires a la nature et
ala raison, car cela signifie qu'un individu
peut étre la propriété d'un autre. Or
'homme est naturellement libre et
changeant.

Leurs conduites sont réglées par l'autorité
des magistrats et des prétres.

Ils suivent les lois de la nature, qui leur dicte
ce qui est bon ou mauvais. Ils se marient,
mais les époux se séparent dés que 'un
d’eux le souhaite.

La naissance est souvent percue comme un
accroissement de la misére.

La naissance d'un enfant est toujours un
immense bonheur, car l'enfant, travailleur
en puissance, annonce une plus grande
fortune pour la famille et pour la
communauté. Les enfants d'une femme
constituent sa dot. Si celle-ci quitte un
homme, ils se partagent les enfants
communs. Plus les femmes ont d’enfants,
plus elles sont recherchées car, plus une
famille est nombreuse, plus elle est riche.

L'inceste est considéré comme un crime
grave.

Selon eux, les relations incestueuses ne
blessent en rien la nature. Il arrive, par
exemple, qu'un pére fasse un enfant a sa
fille, par générosité, si celle-ci est trop laide
pour intéresser les hommes.

Jalousie, rivalité, infidélité, etc. sont
monnaie courante.

Ils ne connaissent pas la jalousie, car la

« tendresse maritale » et « l'amour
paternel » sont remplacés par « l'intérét »
pour la « conservation de son semblable »
(p. 208). Quant a l'infidélité, elle n'existe
pas dans la mesure ot un couple peut se
séparer.
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